
     Aujourd’hui, les entreprises 
bénéficient de plus de 200 milliards 
d’exonération de cotisations socia-
les en tout genre. 
  
       Ces mesures prises depuis 
deux décennies, au nom de l’emploi 
et de la compétitivité, sont autant 
de  diminutions de recettes qui 
creusent chaque jour un peu plus le  
fameux  trou de la sécurité sociale. 
 
Le MEDEF qui n’en a jamais assez, 
en réclame encore plus ! 
 
      Selon ces libéraux, ce sont les 
malades, les chômeurs , qui profi-
tent  du  système,  tels  des parasi-
tes… 

 C’est bien une partie des fruits de 
notre travail, qui permet de faire 
jouer la solidarité. Sans les  cotisa-
tions versées à la sécurité sociale, 
et autres organismes rien ne serait 
possible.  
 

La CGT refuse cette politique de 
démantèlement du financement de 

la sécurité sociale. 
La sécurité sociale, nos aïeux en 
ont rêvé, nos grands -parents l’ont 
créée. 
 

Alors si nous voulons que cela 
continue, mobilisons-nous le 16 
Octobre, à l’occasion de la consul-
tation du parlement sur le budget 

de la sécurité sociale. 
 

Nous sommes  porteurs de proposi-

tions, notamment en termes de 

nouvelles recettes mais aussi  les 

dépenses concernant  les condi-

tions de travail et les besoins de 

prévention. 

Espace Claude Monet, 2 place Jean Nouzville  

Ma fille cherche activement du 
travail, mais dans la conjoncture 
actuelle, c’est difficile ! Heureuse-
ment qu’elle touche un peu d’in-
demnités ! 

Mon fils a eu un grave 
accident de voiture. Son 
rétablissement nécessite  
un suivi hospitalier très 
lourd.  

Mes enfants se sont encore 
battus. L’un deux s’est ou-
vert l’arcade sourcilière. Les 
pompiers sont intervenus et 
l’ont emmené aux urgences. 

Ma grand-mère est atteinte de la 
maladie d’Alzheimer. Malgré notre 
soutien, mon grand-père ne sup-
porte plus sa vie au quotidien. 
Nous devons absolument trouver 
une structure d’accueil adaptée ! 

Mon grand-père a une 
petite retraite, heureuse-
ment qu’il bénéficie d’une 
allocation logement.  

Mon père est atteint 
d’un cancer, le traite-
ment est très onéreux 


